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CdD 4

COMMISSION 5 :  Architecture, Urbanisme et Energies renouvelables
REFLEXIONS SUR LES MODIFICATIONS DU GUIDE D’ARCHITECTURE LOCALE
1/ Il apparait, à la suite de la réflexion de la commission, que l’approche modificative du guide d’architecture locale soit plus cohérente pour les zones dites UB (hors centre historique des bourgs) que pour les zones UA (dites de centre bourg).En effet pour les zones  UA il ne reste plus, sur l’ensemble de l’Ile, qu’une minorité de parcelles à construire.

Par contre, il y a beaucoup de rénovations possibles au fur et à mesure des reventes, qui risquent, si l’on n’y prête garde, de provoquer un mitage des propriétés par les divisions.

Pour les zones UA, ne peut-on pas conserver dans l’esprit du guide les façades vues (rue et impasse).
Pour les autres façades  n’y aurait-il pas la possibilité de permettre une plus grande modernité afin de respecter la RT 2012(réglementation thermique).
Bien sur l’application stricto-sensu de la règlementation au bâtiment ancien sera difficile, car la RT 2012 est contraignante : ensoleillement maximum au sud.
La future RT2015 obligera une isolation très poussée, et seule l’isolation par l’extérieur, pour les bâtiments anciens  permettra un bon résultat.
Autre point important : la prise en compte des énergies renouvelables: solaire, éolien modifie l’aspect des toits. 

2) Quid de la réflexion architecturale existante pour les zones dites UB (extérieures au centre historique UA).
Il nous semble que le Guide soit aujourd’hui un’’ carcan passéiste’’.
En effet il fut rédigé dans les années 80-90 après le classement, en secteur sauvegardé suite au survol de l’ile par un ministre de l’époque (l’instigateur en est un instructeur de l’équipement Mr Gaieul).
La commission constate des dérives architecturales, et ceci malgré, ou suite à une règlementation locale sévère.

 Des excès apparaissent : hauteurs  de murs de clôture aberrantes, uniformisation des façades des constructions, mises en œuvre massives d’encorbellements, de linteaux et d’appuis de fenêtres en béton moulés, fausses poutres en bois, etc.….
Aujourd’hui, la réglementation thermique RT 2012 et bientôt 2015 modifie en profondeur la donne architecturale, tant par la prise en compte de  l’ensoleillement, des orientations, des énergies renouvelables. (voir en annexe une simulation de 8 parcelles avec 8 orientations différentes).
Ne serait–t’il pas temps de revoir l’obligation du tout à l’alignement, par un jeu de  recul de tout ou partie comme auparavant, mais en plus de permettre de angles qui ne soient pas à 90 °, avec bien sur le prolongement par un mur, mais qui pourrai être autre que du parpaing enduit !!!
Le mal est fait : les murs de 1.80 et plus ont rendu nos rues d’une consternante tristesse.

L’aspect  architectural, à notre avis ne peut s’arque-bouter sur une pâle copie des bâtiments anciens ; chaines d’angle et linteau en fausse pierres, par exemple.
De même, la dimension des ouvertures devra être cohérente avec la RT 2012 : un maximum de lumière plein sud !  Quid des petites ouvertures !
La volonté de l’alignement et l’étroitesse des voies nouvelles, voulant prolonger le bourg ancien, n’a pas tenu compte de la croissance exponentielle des véhicules à moteur : deux au minimum par famille.

Nos petites rues étaient conformes au passage de la charrette et de l’âne en culotte !
Il serait  tant de prendre en compte le stationnement des voitures et de réserver grâce au non alignement des bâtiments, des parties de terrain afin d’obtenir des stationnements de proximité ; on constate que les parkings de dissuasion ne fonctionnent pas. 
Nous souhaitons que  le C.A.U.E.  et LES  BATIMENTS DE FRANCE nous donnent leur avis sur ces éléments de réflexion.
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